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26.01.2005 – Inde

Un mois s’est écoulé depuis la tragédie du Sud-Est asiatique

Les frères en Inde travaillent d’arrache-pied pour secourir les gens
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Les frères en Inde travaillent d’arrache-pied pour secourir les gens.

Voici les témoignagnes des Frères Johnson et Santhosh de retour d’une mission à Vailakanni, dans l’État de Tamil Nadu .

« Fr. Johnson et moi revenons à peine de Vailakanni après une première action auprès des survivants du raz de marée. Nous les avons aidés à ramasser des débris. Le soir, nous avons réuni les enfants pour un moment de récréation et de leçons. Ils sont très affectés par la perte de leurs parents et amis. Nous les encourageons à retourner à l’école le plus tôt possible parce que c’est là que leurs esprits seront occupés à autre chose et que les enfants retrouveront leurs amis. Cela les éloignera de la scène du drame et du travail de réhabilitation. Nous avons aussi fait de l’accompagnement psychologique de manière informelle en employant une méthode simple : les appeler par leur prénom, les écouter, leur parler dans leur propre langue, leur permettre de raconter leur triste histoire, sympathiser avec eux. Nous avons rencontré beaucoup de gens qui ont fait allusion au suicide parce qu’ils ont perdu leurs proches. Je crois que notre présence a eu un impact très fort pour apporter un peu d’espoir aux désespérés. Nous prévoyons y retourner après le congé de Pongal (festival des récoltes) et voir ce que nous pourrions entreprendre. Je pense que nous devrions nous occuper des enfants, surtout des orphelins. Les enfants ont aussi perdu leurs fournitures scolaires. Ils ont un grand besoin de notre présence. »
29.01.2005 – Espagne

Centre Abierto Rialles, à Santa Coloma de Gramenet, Barcelone
Un projet éducatif pour les enfants et les jeunes à risque est récompensé
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Centre Abierto Rialles, à Santa Coloma de Gramenet, Barcelone

Santa Coloma de Gramenet, 125.000 habitants de 92 nationalités différentes, se trouve dans la banlieue de Barcelone, en Espagne. Caritas et l'Institut des Frères Maristes y ont créé en l’an 2000 le Centre Obert Rialles pour s'occuper des enfants et des jeunes à risque. Un jury civique, composé de 15 membres et présidé par le maire de la ville, a évalué la contribution éducative de ce centre et il lui a accordé le 12e Prix de la Cité de Santa Coloma, qui a été remis au Frère José Antonio Molina. 

Le Centre est ouvert aux enfants et aux jeunes de trois à seize ans, après les leçons de l’après-midi. Le projet éducatif est ambitieux et concret. On y joint des activités récréatives à des leçons d’appoint, sans négliger l'hygiène et l'alimentation. Les Frères José Antonio Molina et Jesus María Puente ainsi que trois laïcs constituent l’équipe permanente d’éducateurs. Environ 65 personnes collaborent avec eux en tant que volontaires, de manière gratuite et désintéressée. Les paroisses se montrent très actives en faveur de ce projet dirigé par les maristes. Quelques organismes et fondations participent au financement du projet. 

Il s'agit d'un prix essentiellement honorifique attribué à un organisme de l'Église. En accomplissant ce travail quotidien, simple et constant, on ne pense pas à ces reconnaissances et on ne les recherche pas. Pourtant, quand elles arrivent, on est surpris et on les accepte parce qu’on croit en la valeur du projet et en sa réalisation. Le fait qu’il s’agisse d’une œuvre de l’Église ne signifie pas que ses destinataires soient tous chrétiens. On examine les besoins personnels et sociaux de la personne et non pas sa confession religieuse. La ville fait un effort pour s’ouvrir au pluralisme. Les gens de Santa Coloma savent que les prêtres et les chrétiens, les paroisses et les organismes religieux ont toujours été à leur côté, en s'efforçant de collaborer avec les autorités civiles et les organismes sociaux pour le bien commun. Accorder un prix est une manière de soutenir une action et un engagement, c’est aussi reconnaître l’existence d’un problème social et vouloir y apporter des solutions.

31.01.2005 – Vatican

Un groupe de théologiens s'est réuni au Vatican 
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Une autre étape de franchie sur le chemin de la béatification
Le vendredi 28 janvier 2005, un groupe de théologiens s'est réuni au Vatican pour déterminer si la mort des Frères Laurentino, Virgilio et de leurs 44 compagnons, tués à Barcelone le 8 octobre 1936, peut être considérée comme un martyre. Chaque théologien s'était préparé à la rencontre en lisant un long document de 1064 pages, Positio super martyrio. Les huit théologiens ont exprimé un avis favorable et pas un seul n’a soulevé d’objection, ni demandé des éclaircissements sur les faits produits. Le Rapporteur de la cause, Mgr José Luis Gutiérrez, présent à la rencontre, a déclaré que l'examen de cette cause a été vraiment très facile vu l'unanimité des avis exprimés.

Après le résultat positif du groupe de théologiens, nous attendons maintenant la réunion des cardinaux et des évêques, qui devrait normalement avoir lieu dans six mois. Suivront ensuite la lecture du décret sur le martyre et finalement le choix de la date de la béatification. 

L’heureuse conclusion de cette cause, comme celle de la précédente qui concernait le Frère Bernardo, est, pour toute la famille mariste, une raison de se réjouir et de remercier le Seigneur parce qu'il a fait de grandes choses parmi nous. C’est aussi une invitation à chacun à donner sa vie pour le Seigneur. 

Un opuscule de vulgarisation La nuit des martyrs. Laurentino, Virgilio et 44 autres frères est déjà sous presse et servira également à rappeler cette journée importante.
03.02.2005 – Espagne

Mains ouvertes - 17e campagne

Fête de la solidarité à Mataró
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La campagne Mà Oberta (mains ouvertes en catalan), qui a débuté à Mataró, il y a 17 ans, pour le recyclage du papier, du carton, des bouteilles et des habits est devenue au cours des ans une tradition et une fête. Une tradition à cause de la réponse populaire à cette campagne, tant de la part des citoyens que des volontaires. Les premiers la connaissent déjà bien, les seconds la font en se mêlant tous âges confondus : élèves, enseignants, parents, animateurs, etc. groupes divers : associations de jeunes, scouts, groupes paroissiaux, etc. et diverses populations : volontaires de Mataró, Lleida, Barcelona, Rubí, Igualada, Sabadell, etc.

Les changements apportés à la campagne durant les dernières années ont donné un air de fête à cette journée d'efforts destinés à aider les gens dans le besoin. Avec les autres activités qui se déroulent simultanément à Mataró jusqu’au 3 janvier, la cueillette des bouteilles est devenue un signe distinctif de la ville afin de sensibiliser ses citoyens à la solidarité et au vrai sens de Noël.

Le théâtre et la musique de rue, la récolte d’aliments à l’entrée des centres commerciaux, la collecte des bouteilles, la grande murale pour la solidarité et la collaboration des 250 volontaires en habits orange animent le centre de Mataró. Ces activités illustrent de la manière la plus évidente et la plus vraie qu’il y a des gens, jeunes et grands, qui continent de croire qu’il est possible de lutter pour un monde plus juste et plus harmonieux.
05.02.2005 – Espagne

La session de spiritualité de Sigüenza se termine

Je suis venu pour qu’ils aient la vie en abondance
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Du 12 au 19 décembre, le groupe de spiritualité de l’Escorial s’est retiré à Sigüenza pour les exercices spirituels qui mettaient fin à la 73e session de spiritualité.

On y retrouvait les 19 frères qui avaient participé à la session, les Frères Javier et Teofilo, du groupe des animateurs, et le Père Guillermo, l’aumônier augustinien. 

Ils ont écouté le Frère Benito Arbues qui animait les exercices spirituels dans une atmosphère favorisant la prière et le silence. Ce fut une expérience intéressante axée sur trois points : 

· notre vie spirituelle,

· la spiritualité de Marcellin,

· l’écoute de la Parole de Dieu présent aussi dans les Constitutions.

Ce sujet nous a amenés à soigner particulièrement les moments classiques de notre prière : la prière du matin, la prière mariale, la célébration de l’Eucharistie et l’adoration du Saint-Sacrement en fin de journée. 

À la fin de notre expérience, nous remercions Dieu et la Bonne Mère, non seulement pour ce dernier moment vécu ensemble, mais aussi pour la session entière qui a été un grand cadeau du Seigneur.
06.02.2005 – Italie
L’angélus en direct de « Vatican 3 »

Je t’aime comme tu es !
[image: image6.jpg]


Bien du temps a passé depuis que le jeune prêtre qui s’exerçait aux rudes compétitions de canoë dans les torrents du Mont Tatra ait dû interrompre un de ses sports préférés pour se présenter au Primat de Pologne et apprendre sa nomination comme évêque. Puis, qui ne se souvient pas de lui se déplaçant sur ses skis ou escaladant d’un pas ferme les montagnes qu’il aime tant ? Qui ne l’a pas admiré lorsqu’il avançait avec assurance au milieu d’une grande foule ou lorsqu’il parvenait à s’échapper du Vatican, en cachette, pour profiter d’une journée de liberté ?

Mais ce temps est bien fini pour lui. D'abord une balle de revolver, ensuite une infection, une tumeur, une fracture, la maladie de Parkinson qui progresse et... l'athlète de Dieu devient peu à peu toujours davantage dépendant de l’aide extérieure. Et qui a oublié ce dramatique cri d’appel « Aidez-moi! » prononcé dans sa langue maternelle pendant l'homélie du 15 août 2004, devant la grotte de Lourdes ? Malade entre les malades ! 

J'ai eu le privilège de le connaître dans la pleine force de l’âge - Fr. Onorino Rota - , lorsque travailler avec lui signifiait se fatiguer, lorsque prendre un repas avec lui voulait dire rester sur son appétit, pas seulement parce qu'il ne faisait que grignoter, mais parce qu'il vous submergeait de questions, d’objections, d’idées, etc.

Non seulement beaucoup de temps a passé, mais surtout tant de choses sont arrivées ! 

Je revois l'enregistrement de l'angélus du dimanche 30 janvier 2005, le Pape qui cherche à faire sortir de sa chambre la colombe qui ne veut pas s’en aller, les enfants qui sourient... et j’essaye d’entendre la bénédiction à l'angélus du 6 février à l'Hôpital Gemelli, le Vatican numéro 3 comme lui-même l’a appelé. Ses jeunes années me viennent spontanément à l’esprit... mais je ne peux pas fermer les yeux sur la réalité que j’ai devant moi aujourd’hui. Mon cœur est pris dans un tourbillon de pensées, de sentiments, d'émotions... Il me vient spontanément à l’esprit de remercier Dieu pour le don du Pape et, malgré tout, je ressens encore le devoir de dire au Pape : « Je t’aime comme tu es ! »
08.02.2005 – Australie

S’accompagner les uns les autres.

Marcher ensemble
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La Campagne mariste de Solidarité 2005 est un événement pour éduquer et sensibiliser aux causes de justice et lever des fonds dans 50 écoles maristes d’Australie. 

Fr. Chris Wills et Allen Sherry ils ont produit du matériel pour les écoles : affiches, cartes postales, notes d’exposés, prières, liaisons Internet, Solidarity Sound Bites, un DVD sur nos écoles et nos projets en Asie et dans le Pacifique.

Plusieurs méthodes ont été mises à profit pour lancer ce matériel : visites des écoles, messages et rassemblements à Sydney et Brisbane. Ces derniers permettent aux Coordinateurs de Justice de chaque école de réfléchir et de s’appuyer mutuellement. 

Un fonds assure le support financier qui permet de fonctionner. Durant la campagne, ces organismes restent en liaison avec nos écoles pour créer des liens de solidarité entre les écoles d’Australie et celles d’Asie et du Pacifique. 

Environ dix écoles australiennes ont débuté des expériences d’immersion en 2004, permettant à des élèves choisis d’aller passer deux semaines dans la brousse et dans les villages de leurs collègues maristes à l’étranger. De retour en Australie, les élèves partagent leurs expériences avec les élèves dans leurs écoles.

Le thème de la campagne « Marcher ensemble – S’accompagner les uns les autres »- exprime notre désir d’être unis en tant que Maristes dans toute la région de l’Océanie.
11.02.2005 – Brésil

Éducateurs maristes au 5e Forum social mondial

Un autre monde est possible
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Le 5e Forum social mondial s’est tenu à Porto Alegre, Brésil, du 26 au 31 janvier. Cinq cents éducateurs d’œuvres sociales et de collèges maristes brésiliens et mexicains y ont participé. L’objectif de la rencontre mariste s’inspirait du thème du Forum : Un autre monde est possible. Il s’agit de préparer et de motiver les éducateurs pour qu'ils soient des promoteurs de paix dans leurs activités maristes, qu’ils encouragent les échanges d'expériences et qu’ils créent des liens d'amitié, de paix et de fraternité entre les différentes oeuvres maristes. 

Les moments les plus significatifs de la rencontre ont été la messe inaugurale et la marche de cinq kilomètres dans les rues de la ville.

En tout, 155.000 personnes, de 135 pays différents, ont pris part au 5e Forum social mondial. Parmi eux, on comptait 6.880 intervenants. 

Plus que 200.000 personnes étaient présentes à la cérémonie d'ouverture. On y a réalisé 2.500 activités et l’équipe de volontaires comptait 2.800 membres. 

Le Forum a lancé plusieurs initiatives à tous les niveaux de la société. On est sorti de cette rencontre revigoré et plus organisé, avec des rendez-vous pour toute l'année ! Le dialogue et la rencontre affermissent les espoirs et élargissent les horizons. 

En 2006, le Forum se tiendra en différents endroits dans le monde, et en 2007, il aura lieu en Afrique. Il s’agit d’une organisation démocratique qui s’administre elle-même. Elle regroupe des ONG et des personnes qui veulent construire un monde de paix, de justice et d’égalité de droits. Un autre monde est possible !
13.02.2005 – Colombie

Medellín - Janvier 2005

Élargir l'espace de la tente
Le Noviciat Frère François de Medellín (Colombie-Province Norandina), « a élargit l'espace de la tente... » 

Le 22 janvier 2005, jour de commémoration du Frère François Rivat, ONZE JEUNES ont débuté leurs deux années de noviciat. Nous accueillons ces vocations d’Haïti (2), du Salvador (Amérique Centrale, 3) et de Norandina (Colombie, 6).
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Le Frère Laurentino Albalá, Provincial, a reçu des jeunes au Noviciat lors de l’Eucharistie vespérale et les a encouragés dans leur démarche et leur discernement. 

Notre Noviciat est devenu plus riche grâce à la vie et à la fraternité de ces jeunes. 

L’équipe des formateurs comprend les Frères : 

- Ramón Benseny (Norandina- Maître des Novices)

- Hipólito Pérez (Amérique Centrale – Sous-maître)

- Geovanni Velasco (Norandina – Administrateur et formateur)

- Gilles Hogue (Canada - Haïti – Formateur) 

Avec les trois novices de deuxième année nous conformons une communauté de dix-huit frères qui, en plus d’agrandir la tente, relèvent aussi le défi « d’agrandir leur cœur » pour former une seule fraternité mariste interprovinciale, internationale, interculturelle et interraciale. 

La Province Norandina a aussi débuté l’année avec 12 postulants (10 à Manizales, 1 en Sibundoy et 1 à Quito). 

Nous rendons grâce à Dieu, à saint Marcellin et à la Bonne Mère pour les nombreuses vocations au charisme et à la mission maristes.
14.02.2005 – Portugal

Lucia de Jesus dos Santos

Le dernier témoin des apparitions de Fatima meurt à Coimbra

Sœur Lucia dos Santos, témoin des apparitions de la Vierge de Fatima avec Francesco et Giacinta Marto, est morte à 17 h 25, le 13 février 2005, au Carmel de sainte Thérèse, à Coimbra, à l’âge de 97 ans (23.03.1907 – 13.02.2005).

Les événements de ces trois bergers débutèrent le 13 mai 1917. Alors qu'ils faisaient paître leur troupeau, ils ont vu une figure de lumière, une « très belle Dame », qui leur a dit venir du ciel et qui leur a donné rendez-vous, dans le même lieu et au même moment, pour le 13 de chacun des mois suivants. C’était la première de plusieurs apparitions. Avec le passage des mois, les gens du lieu se sont joints aux voyants pour prier et assister aux évènements mystérieux. Le 13 octobre de la même année - dernière apparition officielle - un miracle se produisit et fut rapporté avec force par la presse de l'époque : une foule immense assista à un phénomène atmosphérique singulier appelé « la danse de soleil » qui dura quelques minutes. L'année suivante Francesco et Giacinta moururent frappés par la « grippe espagnole. » Lucia en sortit indemne et se fit religieuse le 3 octobre 1928.
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La grande dévotion à la Vierge de Wojtyla et le fait que la date de son attentat sur la Place Saint-Pierre corresponde avec le début des apparitions de Fatima ont lié d’une manière spéciale le Pape au sanctuaire marial du Portugal et à ceux qui avaient été les témoins de ces faits extraordinaires. 

Le Pape s’est entretenu avec Lucia durant son premier pèlerinage le 13 mai 1982, une année après l’attentat sur la Place Saint-Pierre. Il offrit alors à la Madone la balle du pistolet d’Alì Agca avec laquelle il avait été blessé. Il a rencontré Lucia une seconde fois en 1991 et de nouveau en 2000, lors de son troisième pèlerinage, pour la béatification de Francesco et de Giacinta. Lucia lui aurait alors dévoilé ce qu’on appelle le troisième secret de Fatima.
16.02.2005 – Vatican

Audience du Saint-Père au Corps diplomatique

Un programme qui comprend quatre grands défis

L'Église est toujours directement engagée dans les grandes causes, là où l’homme souffre et espère, pour y apporter sa contribution. Pour cette raison, au début de chaque année, le Pape reçoit les ambassadeurs des pays accrédités auprès du Saint-Siège pour échanger des souhaits et leur confier un message pour rechercher des solutions aux grands défis de l'humanité. 

Le premier défi, a dit Jean-Paul II, est le défi de la vie. La vie est le premier don que Dieu nous ait fait ; elle est la première richesse dont l'homme peut bénéficier. L’Église qui annonce l'Évangile de la Vie demande que la vie soit respectée du début à la fin.

Le second défi est celui du pain. Les données sur la faim dans le monde sont dramatiques : des centaines de millions d'êtres humains souffrent de dénutrition, et chaque année des millions d'enfants meurent de faim. L'alarme a été lancée, mais il est nécessaire de sensibiliser davantage et de mobiliser surtout les pays dont le niveau de vie est élevé. 
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Il y a ensuite le défi de la paix qui conditionne la réalisation de tant d'autres biens. « Combien de guerres et de conflits armés y a-t-il encore ! Je suis intervenu d’innombrables fois et je continuerai à intervenir : à la volonté de puissance on doit opposer la raison, à l’affrontement par la force la confrontation par le dialogue, aux armes pointées la main tendue: au mal le bien. » 

Il y a enfin le défi de la liberté qui est d'abord un droit individuel qui permet à chaque personne de se réaliser pleinement, parce que la liberté lui donne la possibilité de se fixer des buts et de choisir les moyens de les atteindre.
18.02.2005 – Europe

Un cours scolaire pour apprendre à dire non

EU-DAP - European Drug Addiction Prevention

EU-Dap est le sigle d’un programme organisé par la Commission européenne de la Santé publique pour prévenir la consommation de drogues dans les écoles. Pour l’instant, seulement sept états adhèrent à ce programme (Autriche, Belgique, Allemagne, Grèce, Italie, Espagne et Suède) qui s’adresse surtout aux garçons et aux filles qui, dans la plupart des états, débutent leurs études secondaires vers l’âge de 13-14 ans.

Les résultats rendus publics indiquent une situation préoccupante : à 14 ans, 28,3 % des jeunes fument la cigarette, 16,3 % boivent de l’alcool chaque semaine (22 % ont été ivres au moins une fois durant les 12 derniers mois), 7,1 % ont consommé du cannabis durant le dernier mois (sous forme de marijuana ou de haschich). Le pourcentage de ceux qui ont déjà pris de la cocaïne (1,5 %) ou de l’ecstasy (0,8 %) n’est certes pas élevé, mais les jeunes n’ont que 14 ans ; il s’agit donc de données qui ne peuvent pas laisser tranquille. Et si tel est le cas des jeunes de 14 ans, on peut se demander ce qu’il en est pour ceux qui approchent de la vingtaine.
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Ce qui pousse les jeunes à consommer de l’alcool, du tabac et des drogues n’est pas le manque d’information mais la pression du groupe dans lequel ils vivent : leurs parents (53 % ont au moins un parent fumeur), leurs amis, les modèles que la société impose, etc.

Face à ce problème, la Commission européenne a lancé un projet qui ne sera pas sans susciter beaucoup de réactions parmi ceux qui soutiennent une éducation libérale à la Summerhill : Il faut apprendre à dire non parce qu’informer ne sert de rien, au contraire parfois cela produit des effets contraires. Il est plus important de développer chez les jeunes la capacité d’exprimer leurs propres opinions, de forger un esprit critique, d’affronter la tension causée par les situations difficiles et d’apprendre à « s’en sortir », d’être un chef sans suivre le groupe. Apprendre à dire non n’est donc pas un simple projet de carême, proposé par un des évêques de l’Église catholique, mais un programme éducatif d’un organisme politique qui engagera les élèves dans des leçons régulières pendant cinq ans.
21.02.2005 – Brésil

Huit jeunes vies prêtes à prendre le départ

Ne crains point, petit troupeau
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Ce deux février a encore été une occasion d'action de grâces et de joie dans la Province Brasil Centro-Norte, pour les vocations que le Seigneur et la Bonne Mère nous envoient. Après un long accompagnement, quinze candidats à la vie mariste ont commencé leur pré-postulat à Montes Claros ou à Fortaleza. À Mondubim, dans la banlieue de Fortaleza, huit jeunes demandaient et étaient acceptés pour la première année de noviciat (de gauche à droite : Tiago, Leandro, Wesley, Joilson, Cleilton, Adamor, Vanderlei et Adailton).

La fête de la Présentation du Seigneur, qui au Brésil a une connotation fortement mariale avec les défilés maritimes en l’honneur de Notre Dame des Navigateurs, et qui en d’autres lieux prend le nom de Notre Dame du Candeias, a été célébrée avec honneur par l'entrée au noviciat et le don de ces jeunes à leur idéal. 

Comment ne pas exulter de pure joie intérieure quand nous constatons que les jeunes continuent à répondre affirmativement et avec générosité aux appels de Dieu et à la force du charisme de saint Marcellin pour la formation et l’éducation des jeunes ! 

Veuille Marie, notre Bonne Mère, envoyer de nombreuses et bonnes vocations à tout l’Institut !
	BULLETINS MARISTES


Internet
· Bulletin mariste 179 – 28.01.2005
Frère Mervyn Perera - Entrevue avec Dominic Pujia
· Bulletin mariste 180 – 03.02.2005
Une entrevue avec le Frère Sergio Vasquez Mora de la Province du Mexique Occidental qui vit en Afrique depuis 1985
· Bulletin mariste 181 – 10. 02.2005
Rencontre du Conseil général avec les jeunes d'Europe
· Bulletin mariste 182 – 17. 02.2005
Histoires d-enfants de Payagala - Tsunami dans le sud est asiatique

[image: image14.jpg]


_1071684315.doc
[image: image1.png]






